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Mise en œuvre du dénombrement RGPH5 :  

L’INSTAT renforce les capacités des coordinateurs régionaux et les superviseurs locaux  

A la suite des superviseurs nationaux du dénombrement du Cinquième Recensement Général de 

la Population et de l’Habitat (RGPH5) dont la formation a eu lieu, du 31 au 19 juin 2021, l’Institut 

National de la Statistique (INSTAT) a organisé, du 28 juin au 17 juillet, deux ateliers de formation 

à l’intention des superviseurs régionaux et locaux, et des coordinateurs régionaux. Lesdits 

ateliers ont eu lieu au Centre International des Conférences de Bamako (CICB). 

Les coordinateurs régionaux et les superviseurs régionaux et locaux représentent des maillons essentiels 

du processus d’encadrement administratif et technique du dénombrement du RGPH5.  

Le premier groupe est composé de Directeurs Régionaux de la Planification, de la Statistique et de 

l’Informatique, de l’Aménagement du territoire et de la Population (DRPSIAP), de Directeurs d’Académies 

d’enseignement et de représentants de gouvernorats. Cette formation a durée, du 5 au 10 juillet.  

Le second groupe comprend des représentants de DRPSIAP et des chefs de Services Locaux de la 

Planification, de la Statistique et de l’Informatique, de l’Aménagement du territoire et de la Population 

(SLPSIAP). Leur formation a couvert la période du 28 juin au 17 juillet. 

Ces formations ont pour but, selon le Directeur Général de l’INSTAT, Dr Arouna SOUGANE, de faire en 

sorte que chaque acteur de la chaine de mise en œuvre du recensement comprenne son rôle, les attentes 

portées sur lui, mais aussi les missions assignées aux différents maillons de la chaine.  

« Pour suivre quelqu’un, il faut savoir ce qui est attendu de cette personne. C’est pourquoi, il est aussi 

important d’échanger avec vous sur ce qui est attendu des Agents recenseurs, des chefs d’équipe, des 

contrôleurs et des superviseurs... », a expliqué Dr. SOUGANE, à l’ouverture de l’atelier de formation des 

coordinateurs régionaux. Devant les superviseurs régionaux et locaux, le Directeur Général de l’INSTAT 

a noté que ces ateliers représentent « une réponse aux questions liées à la qualité des informations 

collectées sur le terrain ». 

Les modules de ces sessions de formation ont concerné, entre autres, les objectifs et les résultats 

attendus du dénombrement du RGPH5 ; le dispositif institutionnel, organisationnel et matériel, planifié 

pour cette opération ; les documents et outils techniques utilisées sur le terrain. Aussi, les compétences 

et les aptitudes nécessaires pour les différents acteurs ont également été développées.  

Des défis à relever ! 

Les trois semaines de formation des superviseurs régionaux et locaux a été couronnée d’au moins deux 

tests pratiques. Et, au Bureau Central du Recensement (BCR), les responsables ne cachent pas leur 

satisfaction de l’assiduité et la discipline observé par les auditeurs. « Nous avons vraiment senti que vous 

étiez parmi nous durant toute la période de la formation », a souligné la Directrice Technique du RGPH5, 

Mme FOFANA Assa GAKOU. Selon elle, les superviseurs régionaux et locaux ont été formé afin qu’ils 

puissent, à leur tour, former d’autres acteurs de la chaine de mise en œuvre du dénombrement, tels que 

les Agents Recenseurs et Chefs d’équipe, les Contrôleurs, etc.  

« Nous comptons sur vous pour faire de ce recensement un modèle de réussite en Afrique », a déclaré, 

pour sa part, le Conseiller Technique Principal du RGPH5, Monsieur Jean WAKAM, estimant que « le 

Mali est sur la bonne voix de représenter ce modèle ».  

Le dénombrement du RGPH5 est fixé, du 13 novembre au 12 décembre 2021 sur toute l’étendue du 

territoire national. Devant les superviseurs régionaux et locaux (représentants de DRPSIAP et de 
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SLPSIAP), la Direction Générale de l’INSTAT s’est voulu plus alerte. « Nous avons le défi de la couverture 

[du territoire national, Ndlr] et le défi de la qualité [des données] à relever », a souligné Dr SOUGANE.  

Le Directeur Général Adjoint, Dr Issa BOUARE, a, lui, conseillé qu’il « ne faut surtout pas prendre cette 

opération à la légère ».  

Ces secondes et troisièmes vagues de formation du personnel de terrain du dénombrement du RGPH5 

(la première a concerné les superviseurs nationaux) annonce celles aussi stratégiques que primordiales 

des contrôleurs TIC/PAPI et des Agents recenseurs (CAPI/PAPI). 

Cette ultime formation se déroulera dans des pôles de formations répertoriées à Bamako, dans les 

capitales régionales, dans les chefs-lieux de cercles et dans certaines communes rurales du pays.  

 


